
Église Saint-François-Xavier 

Dimanche 21 février 2021 

1er dimanche de Carême 

Imposition des Cendres 
CHANT d’ENTRÉE 
 

Changez vos cœurs, croyez à la Bonne Nouvelle ! 

Changez de vie, croyez que Dieu vous aime ! 

 

1- Je ne viens pas pour condamner le monde :  

Je viens pour que le monde soit sauvé. 

2- Je ne viens pas pour les bien-portants ni pour les justes :  

Je viens pour les malades, les pécheurs. 

3- Je ne viens pas pour juger les personnes :  

Je viens pour leur donner la vie de Dieu. 
 

 

KYRIE 

(reprise du chant d’entrée). 

  

PSAUME :  

Tes chemins, Seigneur, sont amour et vérité pour qui garde ton alliance. 

 

ACCLAMATION DE L’ÉVANGILE 

 

Parole éternelle du Père, gloire à Toi, Jésus-Christ !  

Parole éternelle du Père, gloire à Toi, notre Vie ! 

 
 

PRIERE UNIVERSELLE 

Dans ta miséricorde, Seigneur, écoute-nous ! 

 

SANCTUS   

 

Toi, Seigneur, Toi, le seul Dieu, Tu remplis le ciel et la terre.  

Toi, Seigneur, Toi, le seul Dieu, vois danser en nous Ta Lumière.  

Hosanna, Hosanna, au plus haut des cieux !  

Hosanna, Hosanna, au plus haut des cieux ! 

 

1- Toi seul es Saint, Toi seul es Dieu, Toi seul es grand, Toi seul es Dieu. 

2- Toi seul es Bon, Toi seul es Dieu, Toi seul es vrai, Toi seul es Dieu. 

 

 

 

ANAMNESE 

 

Le prêtre :  

Il est grand, le mystère de la Foi. 

 

Assemblée :  

Nous proclamons Ta mort, Seigneur Jésus !  

Nous célébrons Ta résurrection !  

Nous attendons Ta venue dans la gloire. 

 

AGNUS DEI 

 

Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde,  

prends pitié de nous ! (bis) 

Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde,  

donne-nous la paix. 

 

COMMUNION  

 

Refrain :  

Ne crains pas, Je suis ton Dieu, c’est moi qui t’ai choisi,  

appelé par ton nom.  

Tu as du prix à mes yeux et je t’aime.  

Ne crains pas, car Je suis avec toi. 

 

ENVOI  

Rien ne changera sur la terre des hommes, si la justice meurt entre nos 

mains. Il nous sera vain de parler du Royaume si la richesse encombre 

nos chemins. 

- Tu parles de l’affamé, là-bas, que défigure la misère,  

mais à Ta porte n’oublie pas celui qui meurt de faim ! 


